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puisjai mon petit secret pdour être heureux,-c'est de, demm«
peu~l etne r le vous accorde -bea-ucouip

Ne rQy pu -du rs esois tou.àai pWêde& _dis. _

tractions du tempe jadis. Tous -les mois jevqis àL Paristoucher
mes rentes et porter mes robinets --au marchand'. Cela. fait,_ je
m'offre une petite débauee Je vais au Palais-Royal entendre.
l]màiq emiitar, e lje ne eds à mon ancienres urant
oùi je retrouve quelques vieux,- camarades, hélas!1 de plus en
plus moina nombreux; on y boit une bouteille du vieux- et on*
va prerdre- un bon moka au café. Après quoi je finis ma soirée
au iStacle, à -l'Opéra de préférence, S'il fait beau.je reviens 4

'à pied délectant encore les joies dont ma journée a. été sem ée, t.

la4êeplie emélodies, bénissant la Providence, -qui- a été
bonne pour moi et, lui de mandant franchemüent de m e continuer
Ses bontés. Vous le, voyez, Monsieur, on peut être heureux.,dans,,.
toutes les conditions de la vie quand on a' des goùts. modestes,
bonne- santé et conscience nette. Humeur joyeuse fait bon esto-
mac et bon estomac"a besoin de peu. Je peux dire que rien ne
me manque.

- TmewourÉtant, vous devez vous. trouver'bien seul?-Et, de nou~
veaumon oeil alla, interrogateur, vers le troisième verre.

-Pas tout-à-fait. Il _y__a idrir on enclo's, un vieux
raâve 6~ùa"e éi[rd]fir qui-vitdtins &-aune-. ,anu Vave

soPtufiw<> I me,=u'n Himn-U~WtiV c uu' Iqrur . .-

vroche parisien qui. fait Mes- comùmissions eèt m'amuse par ses
r~natiP uses.A D ar gs are 'de moineau rn.Tenez

rendes ma -Heie allures -- - - -- --- u -- franc.

le voilà, justement.
En effet, un -petit, garçon venait de faire son entr¶e Ses che-'

veux en broussaille couronnaient un front bombé a bas duquel.
deux -yeux noirs et mutins brillaient comme des charbons ar-'

dens;ilétaitpieds nus etn'avait pour tout costume qu'une
chemise déchirée et un pantalon de toile hiWe soutenu - par une
seule bretelle posée en baudrier. Il tebait à la main une jatte

£4eý lait qu'il depos.a sur la table...
- Alos, itmouhôe, n uidonnant -uppetit~t~e amiç,ate_

sur la joue; je vois que nous n'en avons pas trop bu. auiourd'hui.
Il faut vous dire, ajouta-t-il en s'adressant à moi, -que ce petit
pq1isson est gourmand comme une chatte et* qu'il prelèveý sa
dîme toutes les les fois qu'il va aux provisions. Je lui pardonne,
.-à,-ce- pauvre- petit; -c'est ai nma- n<ur-ii. - -Tiens,, pusqetual'i
de te, corriger, casse une croûte ýet. bois- un.verre de- vin.

Je me levai et ayant bien remercié mon, hôte, je fSis congé%
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